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bureau. Durant la vie du Dr Brymner, toutefois, le manque de faeffités de références

da pas, empêché un service efficace, vu que les documents, en grande parti% avaient passé
par ses mains, et étaient d'accès facile. Et je. guis convaincu qu'avec les moyens limités
à sa dispo@iýi:ojQ4 et le petit personnel à ses ordres, une plus grande P&Tt d'attention
donnée aux détails l'aurait été au détriment du travail dé collection des nouveaux
matériaux, travail qui était alors de toute importance. Tout dabord, Piztilité de ce

bureau n'a pas été reconnue; et lors de son orgiffli àion les départements ne se mon-
trèrent pas empresség de se dessaisir de documents-importants qui auraient été.d'un grand

se *c >ur les littérateurs. De temps à autre on a attiré l'attention:sur l'état regret-
t,ýÎese'dpe', archives publiques; mais les' réformes ne peuvent s'opérer que lentement, et

bien des conditions militent contre des changements radicaux, tout désirables qu'ils
puissent être. Tln pas important fut fait par le gouvernement en l'année 1897, aloe
que Son EKMIence le Gouverneur général approuva un rapport d'un comité de l'hon'o-

reble Conseil privé, recommandant la nomination du sous-ministre des Finances, de

YAnditeur général et du sous-secrétaire d'Etat, comme.. commission administrative
chargée de faire rapport au Conseil du Trésor sur l'état des archives. publiques.

Les commissaires, messieurs Courtaoy, McDougali et Pope, firent une inspection des

nombreux dépôts de documenta administratib, et incorporèrent lerésultat de leùrs inves-

tigatioAs daw un excellent rapport, publié en l!année 1898. Malheureusement leur

enquête se borna aux départements seuls; mais il, semblerait que Fintérêb du publie
néceqdt.e.que leurs pouvoirs soient étendus, et que des inspections périoffliquS d«raient
être faites de tous les dépMa contenant des archives, de la Couronne.

Les pamles des commissaires feront voir la conditiSi des affaires qui «listait dans
le tempEý condition qui est un peu meilleure à Présent,

Dans tout le cours de leur inspection les commissaires ont éu fraPP& dý Manque de

Plano'chez les divers dépwètements pour l'arrangement et !a conservaiion de leurs archives.
Règle générale les papiers administrati& des deux ou trois demièreg anhée étaient cVÙX,ý.
accès facile. .Ceuxd'une date plus ancienne étaient ordinairenmb relégués au 8oubwwee
ment (apparemment plutôt comme vieux.eflbU dont on veut se débarrasser que oQmý*..
archiyes à conserver), où ils sont emm, és, souvent dans des conditions éminem-
ment défavo- rables à leur conservation, et fans quelques départementz certaines c8tý90lits
de papiera sont détruits après -tme période de trois à dix ans. Dam la majorité des eee:.
tbutdois, île restent indéfiniment dans des chambrM soetermiaee, derv-enant de plu8 ëW
plus: dil9ciles d'accès, à mesure que de wxIvelles amamulatione sont ajoutées an me
gwin- O&Aô omdItion est due au manque d'un &ygtýme umitulâi>b par tout le service

qui de-

ý7- tgles Archives du P&ysý, 1
Il est vrai qu'il e,ýùte une

.5b ecto dam le ministère del'Agri.
culture, sous le ooatrôle d'un Archi-e!3te îëdém4 maîg cei officier
bWn que " compétent pour la oharge'ela, jamais reçu les fýçý
tration. adéquate, ni joui d'autre chose que d'une apptkiatiou
Le département du Secrétaire dEtat po" e une semblable, 001,Ï*Qtiçg de PbËffl la
ébarge immédiate d'un ûMcier nommé 1 Garde des papiers dEt%-L' cý8

iblêment dévoués au dévek
service, publie tout en &"t ostem mnoeut, d4àli obwM ýi
Mii, ne tout, aucunement dans le »eu* du mot, auxiNaireg 'Yun 4 Piütitý ÂuSnbràltre
eDfflý mont distinctes, et môme &nta«Ouistee, Par QXemple,

e dans le but de comblu lu vi" dwm lu copi« ont été
liothèques des capitales de l'Egrope, akrp q" Lu o4iuaVý mè
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